
L’incrédulité de l’homme  

Le Doute est certainement le mode de pensée le 
plus répandu chez l'être humain. Nous doutons 
tous plus ou moins car nous n'avons pas tous, la 
même foi. Chaque être façonne sa propre foi en 
fonction de son expérience personnelle. L'athée 
qui prétend ne pas croire, croit en fait qu'il 
n'existe pas de Créateur. La "Foi" de certains 
athées est parfois si hallucinante, qu'ils ne 
savent même pas pourquoi ils sont athées, ils 
sont pourtant convaincus qu'il ne peut exister de 
Créateur. 

Beaucoup de nos contemporains se rendent 
compte plus ou moins confusément qu'il leur 
manque une dimension essentielle. Ils ont bien 
conscience d'avoir une compréhension limitée et 
acceptent qu'un Être supérieur puisse exister. 
Mais ils ont l'impression qu'il est impossible 
d'avoir la foi tant les arguments des incroyants, 
de certains intellectuels ou des moqueurs 
paraissent fondés. Ils pensent que pour pouvoir 
croire il leur faudrait renoncer à leur raison, 
arrêter de réfléchir, laisser tomber leur bon sens, 
une sorte de "suicide intellectuel".. 

En fait, l’incrédulité met en doute la Parole, 
l’œuvre et le caractère de Dieu – de manière 
craintive, rebelle ou têtue. Elle exprime ses 
doutes en paroles et en action. Elle affirme avoir 
une meilleure compréhension des choses que 
Dieu lui-même. Elle donne la priorité à nos 
propres suppositions, préjugés et craintes. 
Heureusement, malgré l'incrédulité des hommes 

la Parole de Dieu continue son œuvre et son 
travail 

Mais, si diverses formes d’incrédulité sont 
dangereuses au plus haut degré, puisqu’elles 
retiennent tant d’âmes loin de Jésus, et qu’elles 
les portent à douter de sa puissance ou de son 
amour, que dire de cette incrédulité hideuse, 
avouée, révoltante entre toutes, qui, marchant le 
front haut et sous ses véritables couleurs, 
blasphème contre Dieu et nie effrontément son 
existence? Le déisme, le scepticisme et 
l’athéisme, représentent cette incrédulité, qui 
parcourt insolemment la terre en poussant ce cri 
de révolte : Il n’y a point de Dieu ! 

• Mais comment connaitre Dieu ?  

Connaître Dieu n'est pas un exercice intellectuel 
réservé à une élite ecclésiastique. Tout le monde 
peut en effet, s'approcher de Dieu. La 
connaissance de Dieu constitue l'une des 
expériences humaines les plus significatives, 
sinon la plus importante d'entre elles. 
C'est par la foi que l'on peut connaitre Dieu, la 
définition biblique de la véritable foi se trouve 
dans l’Epître aux Hébreux : 

« La foi est une ferme assurance des choses 
qu’on espère, une démonstration de celles 
qu’on ne voit pas » (Hébreux 11 :1). 

L’auteur de l’Epître aux Hébreux 
déclare : « C’est par la foi que nous 
reconnaissons que l’univers a été formé par 
la Parole de Dieu, en sorte que ce qu’on voit 

(la création) n’a pas été fait de choses 
visibles » (Hébreux 11 :3). 

Aujourd’hui, beaucoup de scientifiques se 
rendent compte que l’univers ne peut pas être le 
résultat d’un accident. Les conditions requises 
pour que la vie soit possible sont si nombreuses, 
et si complexes, que l’univers a dû être conçu de 
telle sorte que la vie pût y être accueillie dès le 
commencement. La preuve de l’existence de 
Dieu apparaît nettement là, à condition d’ouvrir 
les yeux et de voir ! 

Oui! La vraie foi, selon la Bible, c'est de 
croire Dieu et de ne pas mettre en doute ce 
qu'Il nous dit dans sa Parole, lui faisant 
entièrement confiance, parce qu'Il est 
Dieu. Aujourd’hui, nous pourrions être tentés de 
mettre notre foi en de multiples choses. 
Cependant, nombreuses d’entre elles ne 
méritent pas notre confiance. Plusieurs même 
pourraient être dangereuses. D’aucuns ont 
confiance en Dieu, d’autres en l’argent, en leurs 
amis, en eux-mêmes, dans les chefs politiques 
ou la force armée. D’autres encore font 
confiance à la science, à toutes sortes de 
spécialistes, à l’astrologie ou aux vendeurs de 
boniments. 

Aujourd’hui, le choix des choses dans lesquelles 
nous pouvons placer notre foi est presque sans 
limite. Cependant, la Bible nous met 
spécifiquement en garde contre ce qui ne doit 
pas faire l’objet de notre foi, par exemple la foi en 
d’autres dieux à la place du vrai Dieu (Exode 20 



:1-6) et bien d'autres choses encore. Il y a près 
de 3000 ans, Salomon a écrit : 

« Celui qui a confiance dans son propre cœur 
est un insensé » (Proverbe 28 :26). 

Inviter Jésus dans sa vie est une décision qui ne 
doit pas se prendre à la légère. Elle implique de 
vivre aussi en conséquence. Mais pour celui ou 
celle qui le souhaite, cette rencontre est tout à 
fait possible et simple à entreprendre. Nul besoin 
de faire mille bonnes choses pour mériter 
l'amour de Dieu. C'est une grâce, c'est-à-dire un 
cadeau immérité que Dieu nous fait. 

La foi en la puissance de la grâce fait appel à un 
humble abandon, à une vie de repentance, de 
pardon. Or, la foi ne cesse de se nourrir par la 
Parole et par la révélation que nous donne le 
Saint-Esprit ; elle nous rend constamment 
dépendant de Dieu. Elle suscite en nous une soif 
toujours plus grande de lui, et elle nous fait 
entrer dans une révélation plus grande encore 
de son amour, de sa grandeur, de sa vraie 
nature de Père. 

Heureusement, que partout dans le monde, il y a 
des hommes et des femmes qui croient que ce 
message de l’Évangile, n'est en rien 
déraisonnable ; mais que, au contraire, il est 
authentique, tant dans les faits que dans les 
conséquences pour leur vie. Reconnaissant 
que Jésus-Christ est le Fils unique de Dieu, 
nous pouvons aussi affirmer qu'il est le seul 
sauveur du monde, grâce à sa mort expiatoire 

sur la croix et à sa résurrection. Quel privilège 
d'avoir été éclairés par le Saint-Esprit et d'avoir 
pu croire ce message transmis une fois pour 
toutes au moyen des Saintes-Ecritures. Quelle 
grâce d'avoir reçu la foi au travers de cette 
Parole divine. C'est elle qui nous permet de 
vaincre l'incrédulité naturelle de nos cœurs 
endurcis et impénitents. 

« C'est une parole certaine et entièrement 
digne d'être reçue, que Jésus-Christ est venu 
dans le monde pour sauver les pécheurs ... » 
( 1 Timothée 1:15 ). 

Il cherche un peuple assoiffé de lui, qui veuille 
entrer dans son repos, et son repos appelle une 
vie de victoire pour vaincre tous les géants, les 
circonstances qui maintiennent les hommes dans 
toutes les formes d’esclavage et de pauvreté, un 
peuple prêt à tout pour révéler à ce monde, à 
cette génération son vrai visage de Père. 

Si souvent, nous limitons Dieu dans ce qu'Il est 
et peut faire réellement pour nous et dans le 
monde. Notre entendement humain tend à 
restreindre la grandeur de Dieu, sa puissance 
infinie, sa connaissance et sa sagesse 
insondables. Au dernier jour, devenus 
semblables à Christ, nous réaliserons combien, 
nous aussi, nous avons peut-être été "lents à 
croire" et nous serons confus de constater 
combien notre incrédulité résiduelle nous freinait 
dans notre croissance et notre épanouissement 
spirituels, comme aussi dans notre service 
chrétien. 

Souvenons-nous de ce que disait Jésus, au 
début de son ministère, à Nicodème : 

« Jésus lui répondit : Tu es le docteur 
d'Israël, et tu ne sais pas ces choses ! En 
vérité, en vérité, je te le dis, nous disons ce 
que nous savons, et nous rendons 
témoignage de ce que nous avons vu ; et 
vous ne recevez pas notre témoignage. Si 
vous ne croyez pas quand je vous ai parlé 
des choses terrestres, comment croirez-vous 
quand je vous parlerai des choses célestes ? 
» (Jean 3:10-12). 

• Conclusion 

Nous sommes tous et toutes confrontés à notre 
incrédulité et nous vivons bien souvent dans une 
véritable opposition pour ne pas dire 
contradiction qui dénote notre fragilité spirituelle. 
L'incrédulité ou le manque de foi n'est pas 
uniquement l'apanage des incroyants. 
Malheureusement les chrétiens que nous 
sommes, nous traversons parfois des 
manifestations d'incrédulité injustifiables et qui 
nous renvoient à notre humanité déchue ou 
parfois aussi à l'étroitesse de notre vision! 

Ne faut-il pas reconnaître nos doutes, notre 
manque de foi, et dire au Seigneur les paroles 
mêmes que Job lui adressait : « Je reconnais 
que tu peux tout et que rien ne s'oppose à tes 
pensées ... » (Job 42:2) 

Que Dieu vous bénisse !        Phil.                                                 

 


